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V. Pour être admis à une retraite, il faut envoyer, quelques jours 
avant la date fixée, son nom et son adresse au Père directeur.

VI. On ne reçoit point de retraitants^ laïques ou prêtres, en 
dehors des jours indiqués sur le programme. Ceux qui désirent 
faire leur retraite seuls seront les bienvenus à la Maison Saint- 
Joseph, au Sault-au-Récollet.

CORRESPONDANCE ROMAINE

Mars 1917.

l’AXNUARIO PONTIF1GIO pour 1917 vient de pa
raître et, à cette occasion, les journaux croient devoir 
consacrer une noticq plus ou moins longue aux fait* 

qui y sont exposés. On insiste en général sur l’accroissement 
de la hiérarchie et sur la vitalité de l’Eglise. Il est certain que 
Dieu multiplie les ouvriers de l’Evangile. Le nombre de ceux 
que le Père de famille peut compter comme siens augmente 
rapidement. Mais tout cela est connu. Bornons-nous à l’exem
ple d’un seul pays, la Chine, et voyons quel a été, dans ce pays, 
qui a été un des grands persécuteurs de la foi, les progrès de 
l’Evangile.

L’évangélisation de la Chine peut se partager en quatre 
périodes.. La première eut son apogée au XVIIle siècle -nus 
le règne de l'empereur Kang-hi. La Chine comptait alors 
800,000 chrétiens. Vint ensuite la question des rites chinois, 
sous Benoît XIV, puis le fait de la Révolutio- française qui 
paralysa, par manque de ressources et par l'interruption d'en
vois de missionnaires, le travail de l’évangélisation. Sous l’in
fluence combinée de ces deux facteurs, le nombre des chrétiens 
diminua rapidement et une statistique de 1800 n’accuse plus 
que 187,000 chrétiens. G ’est la seconde période. La troisième va 
de cette époque à 1865. On y constate un relèvement notable,
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